
Sécurité et coopération européenne

Autor(en): Rickli, Jean-Marc

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Band (Jahr): - (2011)

Heft 4

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-514551

PDF erstellt am: 07.07.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-514551


International

Securite et Cooperation europeenne (ic partie)

Dr. |ean-Marc Rickli

President, Croupe d'etudes strategiques de l'Universite de Geneve (GESUG). Professeur de Relations internationales,
Universite Webster, Geneve.

Un
observateur de levolution de l'espace

geostrategique europeen ne peut etre que surpris
par la transformation de cet espace durant ces

vingt dernieres annees. Alors que l'Europe fut durant les
deux derniers siecles l'epicentre des rivalites mondiales
et le continent ayant connu le plus de victimes, levolution
du vieux continent depuis la chute du mur de Berlin
marque une cesure fondamentale avec son histoire. Ceci
etait loin d'etre une fatalite comme le demontrent les
theses emises des la fin de la guerre froide par certains
theoriciens realistes des relations internationales pour qui
le degel des relations est-ouest offrirait une opportunite
ä l'Allemagne pour se rearmer y compris de maniere
nucleaire atin de dominer l'Europe. Deux decennies
plus tard, ces predictions totalement erronees nous
font doucement sourire car elles illustrent la difficulte
de la prospective en relations internationales. Elles
demontrent egalement la revolution geostrategique qui a

balaye l'Europe. La logique de confrontation ayant laisse
place ä la Cooperation. Cet article offre un tour d'horizon
des differentes formes de cooperations en matiere de
securite en Europe. II se focalise sur deux institutions,
l'Organisation du Traite de l'Atlantique Nord (OTAN) et
l'Uuion europeenne (UE). II conclut par la valeur ajoutee
que la Cooperation amene ä la politique de securite des

petits Etats europeens.

L'evolutiou la plus frappante dans le domaine de la
securite europeenne au lendemain de la Guerre froide est
l'institutionnalisation croissante du continent europeen.
Ce phenomene est tont d'abord une reponse aux
transformations de l'environnement securitaire dues ä la

globalisation. Cette derniere provoque des phenomenes
d'interdependance tres importants qui fournissent aussi
bien de nouvelles opportunites strategiques mais creent
egalement de nouveaux risques qui vont bien au-delä
de la dimension purement militaire. La comprehension
de la securite a ainsi evoluee d'une logique territoriale
nationale ä Celle basee sur la protection de l'etre humain.

Une seconde consequence directe de la fin de la Guerre
froide en Europe a ete la creation de nouveaux Etats,
petits pour la plupart. Comme mentionne dans un
article precedent, les options strategiques des petits
Etats se sont traditionnellement presentees sous deux
formes: defensive et cooperative. La premiere mise sur
la maximisation de la souverainete etatique en exploitant
ses propres avantages territoriaux. La seconde par contre,
troque une partie de la souverainete en faveur de garanties
de securite offertes par la mise en commun de ressources
au sein d'une alliance.

La transformation de l'espace geostrategique apres la
Guerre froide a donc reduit les options strategiques des

Etats europeens et ce d'autant plus qu'ils sont petits et

ont donc des ressources limitees par definition. Ainsi,
l'elargissement du spectre securitaire aussi bien quant
ä ses referents, ses dimensions operationnelles et ses

vecteurs surpasse les capacites physiques, financieres et

humaines des Etats modernes. La notion d'independance
dans le domaine de la securite devient ainsi une chimere.
La seule option strategique credible, ne serait-ce que

pour des raisons financieres, devient la Cooperation
internationale. L'evolution de la Cooperation en matiere
de securite et de defense en Europe, notamment au sein de

l'OTAN et de l'UE demontre clairement cette tendance.

Immediatement apres la chute du mur de Berlin, les Etats
membres de l'OTAN ont elabore un Nouveau Concept
Strategique en 1991. Ce dernier adopta une vision
elargie de la securite en substituant la notion de defense
territoriale par celle de la defense de l'interet commun.
Ainsi, les missions de defense territoriale furent reduites
au profit de celle des missions de gestion de crise. Au niveau
politique, la Cooperation avec les anciens adversaires de

l'Est devint un but strategique en soi. L'OTAN se dota
des institutions appropriees pour atteindre ces objectifs.
Ainsi le 20 decembre 1991, le Conseil de Cooperation
Nord Atiantique (COCONA) fut cree. Sa mission etait
de fournir un organisme qui permette d'apprehender

Un Airbus MRTT ravitaille un E-3 de

l'OTAN. Jusque ici, la Cooperation entre

Etats europeens s'est surtout realisee dans

le domaine de l'alerte avancee (AWACS),

du transport aerien et de la formation des

pilotes.
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les problemes de securite sur le continent europeen ä

travers une perception commune des enjeux de securite.
Ii etait compose des seize membres de l'Alliance ainsi
que des anciens pays du Pacte de Varsovie. Son succes
fut tel que moins de six mois apres sa creation il accueilli
douze nouveaux membres : les onze republiques de la
Communaute des Etats independants (CEI) ainsi que
l'Albanie.

En janvier 1994, l'OTAN se dota d'un nouveau
Programme de Cooperation appele « Partenariat pour la
Paix » (PpP). Les membres du COCONA ainsi que les
autres pays membres de la Conference sur la securite
et la Cooperation en Europe (CSCE) y furent invites. Le
PpP se veut moins politique et plus operationnel que
le COCONA notamment en aidant et en s'adaptant aux
besoins specifiques de chaque Etat membre dans leur
Processus de restructuration de leurs forces armees.
La finalite de ce dernier etant de creer les conditions
cadres ä la participation aux Operations de maintien de
la paix internationale et notamment ä Celles conduites
par l'OTAN.

En 1997, le COCONA fut remplace par le Conseil de

partenariat euro-atlantique (CPEA). Ce dernier tout en
servant de cadre politique doit permettre un partenariat
renforce et plus operationnel entre les pays membres de
l'Alliance et ceux qui participent au Partenariat pour la
Paix. Le CPEA et le PpP sont regis par deux principes
communs : l'ouverture ä tous et l'autodifferenciation qui
permet aux Partenaires de decider d'eux-memes du degre
et des domaines de Cooperation avec l'Alliance.

Par la suite, lors de sommets successifs de l'OTAN, des

ameliorations sont apportees aux nouvelles institutions
otaniennes. Elles ont pour but le renforcement de la
consultation politique ainsi que l'accroissement de la

participation des Partenaires ä la prise de decision et ä

la planification du PpP. En bref, elles visent ä rendre ces
institutions plus operationnelles. De nouvelles initiatives
sont egalement creees tel que le concept de capacites
operationnelles (OCC) qui visent ä l'amelioration de

l'aptitude des forces de l'Alliance et des Partenaires ä

operer ensemble lors des Operations PpP de l'OTAN.
L'OCC joue un röle fondamental dans le processus de

certification qui garantit l'interoperabilite des forces
armees avec les Standards OTAN.

Les annees nonante virent le renforcement de la

Cooperation dans l'espace euro-atlantique principalement
ä travers le developpement de nouvelles institutions. Le
succes de ces dernieres allait cependant paradoxalement
reduire leur importance dans les annees 2000. En ce qui
concerne la fonction de socialisation de ces institutions,
notamment par la diffusion de normes et de Standards,
une fois ces derniers integres dans le processus de

restructuration des forces armees et de la politique
de securite, le röle du processus de Planification et de

revision (PARP) du Partenariat pour la Paix devint
moins central. Le PARP est en effet un mecanisme cle
dans la Cooperation et la coordination entre l'OTAN
et ses Partenaires. Toujours basee selon le principe

d'autodifferenciation, l'Alliance ä travers le PARP suit
de maniere bilaterale l'uniformisation aux Standards
OTAN des forces armees des ses Partenaires. Cependant
le plus grand succes du processus de socialisation de
l'OTAN fut que de nombreux Partenaires devinrent des
Etats membres. En effet, le PfP se transforma peu ä peu
en antichambre ä l'adhesion ä l'OTAN. Cette derniere
s'agrandi par trois vagues d elargissement en 1999, 2004
et 2009 si bien que le ratio Etats membres-Partenaires qui
etait en faveur des Partenaires durant les annees nonante
s'inversa durant la premiere decennie des annees 2000.
Actuellement, l'OTAN compte 28 Etats membres et 22
Partenaires dont la Suisse.

Durant les annees 2000, l'OTAN crea egalement des

initiatives qui offrirent des mecanismes de Cooperation
differenciee avec l'Alliance. Ainsi, lors du sommet
de Prague de 2002, une reorientation du partenariat
aboutit notamment au Plan d'action individuel pour le
partenariat (IPAP) qui permet ä l'OTAN d'apporter une
assistance sur mesure aux Partenaires interesses et de
faire en sorte qu'ils se rapprochent encore davantage
de l'OTAN. Actuellement huit Etats font parti de ce

Programme. Une etape obligatoire avant l'adhesion
ä l'OTAN est la participation au Plan d'action pour
l'adhesion (MAP). Ce programme permet ä l'OTAN
de conseiller, d'accompagner et d'evaluer les progres
effectues par les futurs Etats membres dans la reforme de

leur politique de defense en vue de leur adhesion. Tous
les Etats qui ont rejoint l'OTAN en 2004 et 2009 y ont
participe. Actuellement, la Macedoine et le Montenegro
en font partie et la Bosnie-Herzegovine y a ete invitee.

Finalement, les interets et les Operations au-delä de la

zone euro-atlantique ont pousse l'Alliance ä creer des

mecanismes de Cooperation globaux. Ainsi, le Dialogue
mediterraneen cree en 1994 vise ä associer les pays
du pourtour mediterraneen ä la securite de la region.
II eomprend actuellement sept Etats. Le principe de

fonctionnement est bilateral (OTAN+i) et les memes
principes de non-discrimination et d'autodifferenciation
que ceux du PpP y sont appliques. Le Dialogue complete
et renforce des efforts similaires de la pari de l'Union
Europeenne (processus de Barcelone, Partenariat euro-
mediterraneen) ou de l'OSCE (Partenariat pour la

Mediterranee et l'Initiative mediterraneenne). Lors du
sommet d'Istanbul de 2004, les dirigeants de l'OTAN
choisirent de lancer un veritable partenariat avec les pays
du Moyen-Orient. L'Initiative de Cooperation d'Istanbul
comporte actuellement quatre Etats et vise ä renforcer
la securite et la stabilite de la region en encourageant
notamment la Cooperation militaire, l'interoperabilite et
la lutte contre le terrorisme. Au niveau global, l'OTAN

coopere egalement dans des Operations militaires avec les

pays dits de « contact. » Ceux-ci comprennent notamment
l'Australie, la Coree du Sud, le Japon et la Nouvelle
Zelande. Ces Etats partagent les memes valeurs que
l'OTAN ainsi que des interets strategiques communs.

A suivre.
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